
LE DIALOGUE INTERCULTUREL 
 

LES SECTIONS EUROPEENNES. 
 
Créées en 1992 au lycée Renoir à Limoges dans un premier temps, elles sont aujourd’hui au 
nombre de 20 en collège ( 3 en Corrèze, 3 en Creuse, 14 en Haute Vienne) et 13 en lycée.  
Elles regroupent environ 1200 élèves et concernent l’anglais pour la plupart, mais aussi 
l’allemand, l’espagnol et le russe.  
 
Origines, objectifs : 
Les sections européennes ont été mises en place par le ministère de l’Education Nationale en 
1992, alors que se développait la construction européenne. L’ouverture internationale 
croissante des économies, la multiplication des échanges culturels rendaient encore plus 
nécessaire la maîtrise des langues vivantes.  
Il s’agissait d’offrir à tous les élèves motivés par l’apprentissage des langues une occasion 
d’approfondir leur étude en la mettant au service d’une autre discipline, dite discipline non 
linguistique ( DNL), dont tout ou partie du programme est enseigné dans la langue étrangère. 
L’objectif est de permettre aux élèves de développer leurs capacités en termes de réflexion et 
d’échanges d’idées, tout en se familiarisant avec la culture du pays concerné.  
 
Les sections européennes offrent un parcours progressif qui permet, à partir d’un 
renforcement des compétences linguistiques, l’utilisation de la langue étrangère comme 
moyen de communication dans d’autres disciplines. La langue n’est plus seulement un objet 
d’étude, mais prioritairement un outil de communication.  
 
La création d’une section européenne doit être intégrée dans le projet d’établissement. Les 
sections européennes ont vocation à organiser des activités culturelles en langue étrangère, et 
à dynamiser les échanges internationaux de l’établissement : échanges de classes, projets 
pédagogiques communs avec utilisation des TICE. 
 
De réels atouts pour les élèves : 
      -   Pour l’établissement, cela implique la présence renforcée d’assistants de langues, et la    
présence de professeurs de DNL à profil linguistique, capables par exemple d’enseigner les 
Sciences de la Vie et de la Terre ou l’histoire- géographie dans une langue étrangère. Dans 
beaucoup de cas, ces professeurs sont titulaires, en plus du Capes ou de l’agrégation, d’une 
certification complémentaire. Ainsi, se développe dans les établissements, un vivier de 
professeurs non linguistes à l’origine, mais capables d’enseigner en langue étrangère.  

- Depuis l’année scolaire 2007/2008, a été mise en place, pour les élèves de seconde des 
sections européennes, une certification du niveau B1 du Cadre Européen Commun de 
Référence pour les Langues, établie en partenariat avec le ministère de l’éducation 
nationale par  Cambridge ESOL, l’institut Cervantès, Kiev, et la KMK ( conférence 
des ministres allemands de la culture). Le niveau B1 permet de faire face aux diverses 
situations rencontrées lors de voyages.  

- Dans l’Académie de Limoges, comme dans quatre autres en France, les élèves de 
terminale européenne ont la possibilité de se passer des certifications en langue ( 
anglais, allemand, espagnol, russe) de niveau B2, établies par des organismes 
étrangers et reconnues au plan international. Ces certifications constituent un véritable 
atout pour la continuation d’études et l’insertion professionnelle, car le niveau B2 est 
celui qui atteste la capacité linguistique à travailler à l’étranger. Ceci est rendu 



possible grâce au soutien financier du Conseil Régional qui prend en charge les droits 
d’inscription.  

- Il existe également une Mention Européenne délivrée par le Ministère de l’Education 
Nationale pour chacun des baccalauréats. Il s’agit d’une épreuve orale spécifique au 
cours de laquelle les élèves doivent faire la preuve de leur capacité à s’exprimer sur un 
sujet ayant trait à la discipline non linguistique étudiée et à rendre compte de leurs 
expériences en matière d’ouverture internationale. Cette mention européenne donne 
accès aux universités européennes sans examen d’entrée.  

 
Un cursus très formateur : 
Les sections européennes constituent indéniablement un véritable atout dans 
l’apprentissage d’une langue étrangère. Les activités proposées sont plus nettement 
centrées sur la communication et les échanges, le développement des compétences de 
l’oral, et la réalisation de tâches concrètes. Cette approche pragmatique est plus 
particulièrement bénéfique lorsqu’il s’agit d’utiliser la langue dans le domaine 
scientifique, technique, ou plus généralement professionnel, et contribue à donner aux 
élèves une réelle aisance.  
 

      Au plan culturel également, les sections européennes apportent un approfondissement des        
connaissances de la civilisation des pays dont on parle la langue. C’est par les mots que 
passent les réalités culturelles, mots dont la traduction ne peut pas toujours rendre le sens de 
manière pertinente. Pour ne donner qu’un exemple, la signification profonde de la fête 
américaine de Thanksgiving, au-delà de ses aspects commerciaux,  ne se comprend vraiment 
qu’à partir de l’histoire de la fondation de ce pays. L’importance de ces compétences 
interculturelles n’a pas échappé aux entreprises qui, en plus de solides connaissances 
linguistiques, demandent à leurs cadres de maîtriser ces notions susceptibles d’éclairer les 
normes et valeurs des sociétés concernées et qui sont essentielles à la bonne compréhension 
de leurs partenaires étrangers. 
 

Enfin, les sections européennes contribuent très largement au développement de la          
citoyenneté européenne, en permettant une meilleure connaissance de l’autre et en 
promouvant l’éducation à l’altérité et au respect de la différence. En encourageant 
l’ouverture vers l’autre et l’envie de communiquer, les sections européennes dynamisent 
les échanges et les partenariats et participent fortement à l’éducation à la mobilité.  
 
 
C’est pour toutes ces raisons que le Ministère de l’Education Nationale souhaite étendre  
ces sections. Ainsi, la Loi d’Orientation pour l’Ecole de 2005 prévoit une augmentation de 
20% de leur nombre d’ici 2010, et dans notre académie, les demandes d’ouvertures de 
sections européennes sont de plus en plus nombreuses de la part des établissements qui en 
ont bien compris tout l’intérêt.  
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